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Avant-propos

La Mauritanie est l’un des pays du Sahel les plus touchés par les périodes de sécheresse 
qui se succèdent depuis la fin des années 60. La lutte contre la désertification a toujours 
été une priorité nationale et elle se situe au centre des préoccupations de tous les 
gouvernements qui se sont succédés. Cette volonté s’est manifestée dans les différents 
plans et programmes de développement durant les quatre dernières décennies.

Après la ratification de la Convention des Nations Unies sur la lutte contre la 
désertification (UNCCD), la Mauritanie a élaboré en juin 2001 un Plan d’action national 
de lutte contre la désertification (PAN-LCD), en adoptant une approche holistique et 
participative. À l’instar des pays de la région sahélienne, la désertification sans cesse 
croissante est due à plusieurs facteurs naturels, anthropiques, juridiques et socio-
économiques. L’interaction de tous ces facteurs a eu pour conséquence la dégradation 
des sols, des ressources forestières et de la biodiversité.

La mise en œuvre du PAN-LCD repose sur plusieurs principes fondamentaux, parmi 
lesquels:

l’adoption d’une approche intégrée, couvrant les aspects physiques, biologiques, 
institutionnels et socio-économiques;
l’intégration de la lutte contre la pauvreté dans les programmes de contrôle de la 
désertification;
la coordination des activités menées dans le cadre du PAN-LCD avec celles des 
autres conventions-cadres des Nations Unies, telles que la Convention sur les 
changements climatiques et la Convention sur la diversité biologique;
l’assistance internationale plus ciblée pour mieux répondre aux besoins locaux, dans 
le cadre d’accords de partenariat;
l’approche participative, avec une collaboration étroite des communautés de base, 
en particulier des collectivités locales et des organisations non gouvernementales;
l’encouragement de la recherche scientifique et l’utilisation de ses résultats dans les 
activités de réhabilitation des terres dégradées et d’amélioration de la production 
agrosylvopastorale.

La présente publication s’inscrit dans le cadre de l’appui de la FAO aux efforts du 
Gouvernement mauritanien pour lutter contre la désertification. Elle reflète les résultats 
et les enseignements tirés durant la mise en œuvre du projet Appui à la réhabilitation et 
à l’extension de la ceinture verte de Nouakchott, sur financement de la Région wallonne 
et avec le concours du prince Laurent de Belgique.

J.A. Prado
Directeur, Division de l’évaluation, de la gestion et de la conservation des forêts
Département des forêts de la FAO
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Prologue du prince Laurent 
de Belgique

Quelle image pouvons-nous donner aujourd’hui à nos enfants de nos rapports entre le 
nord et le sud, qui sont souvent entachés par un esprit d’impérialisme et une mauvaise 
connaissance et appréhension de ces cultures qui nous sont trop souvent étrangères? 
Durant ces dernières décennies, la progression fulgurante de la science et du savoir 
aurait dû nous permettre de mieux nous connaître, et donc d’envisager ensemble des 
perspectives d’avenir plus durables. Les fondements de nos civilisations et connaissances 
occidentales émanent d’autres continents, dont évidemment l’Afrique.

Aujourd’hui, nous devons parfois constater que le repli sur soi engendre des rapports 
de force et donc d’énormes frustrations. Cependant, si nous prenons le temps de porter 
notre regard sur la nature, elle nous enseigne que celui que l’on croit être le plus fort 
n’est pas toujours celui qui l’emporte sur le plus faible.

Combien je fus imprégné du savoir, de l’amour et de la passion pour la forêt de mon 
père spirituel, Raymond Antoine, professeur émérite d’ingénierie forestière à l’Université 
catholique de Louvain, et qui reste toujours très présent dans mes pensées. Et combien 
j’aime souvent flâner dans les ouvrages de mon ami Jean-Marie Pelt, professeur émérite 
de biologie végétale et de pharmacologie à l’Université de Metz, et pour qui je porte une 
très grande vénération.

Le professeur Pelt se passionne pour les relations d’inimitié et d’amour entre les 
végétaux et les animaux d’un même écosystème. Au travers de ses observations, il nous 
apprend l’histoire relationnelle entre le douglas et le bouleau. Ces deux arbres s’échangent 
des sucres carbonés par l’intermédiaire de filaments mycéliens à peine visibles. Comme 
le douglas porte des feuilles en forme d’aiguille toute l’année, qui assurent son activité de 
photosynthèse, il peut se permettre de transmettre des sucres carbonés à son congénère 
d’une autre espèce pendant l’absence de feuilles. Durant sa période végétative, le bouleau 
lui rend le même service. Quelle belle symbiose du monde végétal que le champignon 
d’aspect si fragile apportant à l’arbre l’eau et les sels minéraux dont il a besoin, et l’arbre 
lui offrant en retour des nutriments organiques nécessaires à sa survie. Et que dire 
de cette espèce d’orchidée sans chlorophylle, dont le développement et la survie sont 
intégralement liés au hêtre par l’intermédiaire de ces mêmes mycéliums. 

Cela nous démontre combien nous devrions consacrer davantage d’attention à 
l’écologie et l’environnement. Je suis tout à fait convaincu que bon nombre de nos 
problèmes de société trouveraient des solutions dans les mécanismes qui régissent la 
nature.

La relation entre l’arbre, le développement et le maintien d’une agriculture durable 
n’est pas encore suffisamment ancrée dans nos esprits. Il a été démontré en Europe 
que les monocultures forestières et agricoles produisent beaucoup moins de bois et 
d’aliments qu’une intégration harmonieuse de ces deux composantes résultant de 
l’agroforesterie. On ignore encore trop souvent que l’arbre génère le sol, et permet 
ainsi le développement d’une agriculture durable, et que l’arbre évite aussi l’érosion et 
préserve l’eau.

Cependant, dans la région du Grand Maghreb, où prédomine le pastoralisme, la 
sylviculture est le garant d’une agriculture durable. Pour arriver à cet objectif ambitieux, 
il nous faudra la mise en place au sein même de cette grande région d’un centre 
agrosylvopastoral permettant les échanges scientifiques entre le nord et le sud et entre 
les pays de cette même grande région.
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Cela nous amène indéniablement à prendre conscience que le concept même 
d’environnement est source d’une meilleure compréhension de nos différentes cultures, 
et donc générateur de paix.

Incontestablement, les deux grands défis de notre planète seront, d’une part, le 
développement des énergies renouvelables accessibles à tout un chacun et, d’autre part, 
le reboisement forestier.

Je fus très heureux que le projet que j’avais présenté à son Excellence monsieur 
Maaouiya Ould Sid’Ahmed Taya, alors Président de la Mauritanie, ait été sa plus grande 
priorité ainsi que celle de son pays, et qu’il m’ait chargé de le mener à terme.

L’actuel Président, son Excellence monsieur Mohamed Ould Abdel Aziz, m’a assuré 
de son soutien et de son entière collaboration pour la préservation de cette réalisation.

Je remercie les partenaires qui m’ont permis d’atteindre mes objectifs, la FAO et la 
Région wallonne de Belgique, ainsi que le Ministère mauritanien de l’environnement et 
du développement durable.

Son Altesse Royale, 
le prince Laurent de Belgique
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